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 Grenoble, le 21 février 2019 
 
 

Le Président du Département à l’Elysée dans le cadre du grand débat national 
 

 

Jean-Pierre Barbier, Président du Département, s’est rendu aujourd’hui à l’Elysée à 
l’invitation du Président de la République, Emmanuel Macron, dans le cadre de la 
consultation nationale. L’occasion avec ses homologues présidents de Départements, de 
débattre des enjeux liés aux Départements et à leurs relations avec l’Etat central. 
Amené à prendre la parole, Jean-Pierre Barbier a insisté tout particulièrement, sur le 
principe de réciprocité consentie et la politique culturelle du Département. 
 

 
La réciprocité consentie, un dispositif qui existe déjà en Isère 

 
Jean-Pierre Barbier a insisté sur le principe de réciprocité consentie mis en œuvre avec succès dans 
notre Département, pour les bénéficiaires du RSA (Revenu de Solidarité Active). Le Premier ministre a 
émis l’idée d’une contrepartie aux aides sociales. En Isère, c’est fait.  
 

 
La question du financement des politiques culturelles des Départements 
 
Jean-Pierre Barbier a aussi, exprimé son regret quant à l’une des grandes oubliées des débats en cours : 
la culture. Facteur de cohésion, levier pour l’éducation,… ses vertus sont nombreuses et trop souvent 
mésestimées.  
 
Le Président du Département a proposé que cette dépense puisse être sortie du Pacte Financier que 
l’Etat impose aux Départements (limitation des hausses de dépenses de fonctionnement des collectivités 
locales à 1,2% par an). L’actualité de ces derniers jours nous démontre une nouvelle fois, que la culture 
est un luxe à se payer. 
 
Face à l’antisémitisme et au populisme qui resurgissent actuellement, Jean-Pierre Barbier soutient que la 
culture doit être un vecteur d’éducation et de cohésion sociale. Surtout, elle doit permettre de lutter contre 
l’ignorance et l’intolérance. 
 
 
« Beaucoup de sujets relatifs au quotidien des Français ont été abordés par les présidents de 
départements aujourd’hui de manière concrète et pragmatique. Je les partage tous. Je souhaite qu’à 
l’issue de cette journée, le Président de la République ait entendu tous les messages portés. La France 
qui s’est exprimée, c’est celle des territoires souvent ruraux » indique Jean-Pierre Barbier. 
 

 
 


